
MIGRATION PRENUPTIALE DES GRUES CENDREES 2016

Sur l’ensemble du territoire français, les premiers mouvements réels de grues en direction du
nord-est sont notés à partir du 25 janvier 2016, dus à des conditions météorologiques favorables
(douceur et vent favorable).

Il s’en suit une période relativement calme, avec quelques données au niveau national mais
encore aucune donnée significative en auvergne.

L’activité  migratoire  reprend  sérieusement  a  compté du 06 février  2016.  De  nombreuses
données de grues en migration sont transmises par les observateurs, les grues semblent privilégier un
axe plus occidental. Aucune donnée auvergnate.

                                     06/02/2016.                                                        07/02/2016.

              

Du  11  au  14  février,  la  météo  défavorable  stoppe  la  migration,  elle  reprendra  de  façon
significative à partir du 17 février. Le 20 février, de nombreux passages sont notés aux dessus des
Pyrénées.  Les premiers vols migratoires sont notés les 21 et 22 février dans le département de l’allier.

                                      21/02/2016.                                                             22/02/2016.                                      

                          

 Le pic de migration à lieu du 29 février au 07 mars.  Pendant cette période, ce sont plus de
10000 grues qui seront comptabilisées par les observateurs auvergnats, soit 73 % des observations
totales sur l’Auvergne.



                                  01/03/2016.                                                              05/03/2016.

                        

Des vols de petits groupes sont encore notés durant tout le mois de mars et début avril, ainsi 
que quelques oiseaux en halte migratoire (Ytrac 15, Egliseneuve d’entraigues 63).

Au total, ce sont 13733 oiseaux qui seront comptabilisés au-dessus de notre région avec une 
répartition hétérogène selon les départements.



Merci à tous les observateurs pour leurs contributions ainsi qu’à la LPO Champagne-Ardenne  
pour les cartes des flux migratoires.

Nicolas LAPRAIRIE


